Ph. Grimbert, Un secret.
Le poids des secrets de famille et la résilience ‒ Unterrichts- und Lösungsvorschläge
I. Familiengeheimnisse als Thema

Die Behandlung des Themas « Le poids des secrets de famille et la résilience » empfiehlt sich am Ende der Lektüre „Un secret“ von Philippe Grimbert. 
Seitenangaben beziehen sich auf die Reclam-Ausgabe.
II. Vorgehen im Unterricht 

1. Je nach Gestaltung des vorangehenden Stunden  kann die Sequenz beginnen mit einem Brainstorming: „Les secrets de famille, c’est vraiment quelque chose de dangereux ?
2. Ergebnissicherung / TA (wenn gewünscht)


Anm.: Ursachen und Wirkungen sind offensichtlich (teilweise) dieselben, was einen 


Vorgriff auf die Ergebnisse der Textanalyse darstellt.
	Les secrets de famille (
	Effets destructifs

	Les raisons :

Amour des parents 

désir de protéger

autoprotection

honte

peur

culpabilité

…
	souffrances

culpabilité

colère

mutisme

mensonges

honte

(= victoire des bourreaux ; 12,17 - 13,4)

méfiance généralisée

tristesse, désespoir

solitude

troubles affectifs

timidité, complexe d’infériorité

…

	Le dévoilement des secrets (
	Effets constructifs

	
	soulagement

force 

espoir

savoir

joie de vivre

possibilité de transmettre tout cela

…


3. Folie „Le poids des secrets de famille et la résilience » (dient zur Zusammenfassung des Texts von S. Tisseron) und Austeilung als Arbeitsblatt. (( S. 2) 
Erläuterung für die Schülerinnen und Schüler: Die geometrischen Formen sollen jeweils Familiengeheimnisse darstellen (Kasten oben).
4. Arbeitsauftrag : Internet-Seite konsultieren lassen oder Text als Arbeitsblatt ausdrucken. 
En groupes : Résumez l’analyse que fait Serge Tisseron des secrets de famille (1ère phrase et le texte de « Pour comprendre ce processus… » à « il est toujours possible d'évaluer et de surmonter leurs effets. »). Notez les résultats sur la fiche de travail.
Eine Gruppe schreibt ihre Lösung auf Folie. 
5. Projektion der Lösungsfolie und Besprechung der Ergebnisse. Lösungsvorschlag: S. 3.
6. Qu’en est-il dans le roman « Un secret » ?


Bsp. émotion incompréhensible, douloureuse pour l’enfant : 

le père méprise son fils / est déçu de lui parce que, à ses yeux, il est trop faible

etc.
Ergänzung in Bezug auf das Dreieck in 3. Kasten:
Le narrateur crée un nouveau non-dit / secret (dans le roman : le narrateur tait le possible suicide d’Hannah, pour protéger ses parents, « par amour » ; pp. 75,10s. ; 149,1-4 ; 160s.).

Anm. zum Lösungsvorschlag (S. 3, ganz unten), [La résilience] in eckigen Klammern: Begriff hier noch nicht eintragen, sondern erst nach dem nächsten Unterrichtsschritt („La résilience“, S.4/5) die Folie ändern (s. S. 5, ganz unten) und den Begriff „Résilience“ ergänzen.
Le poids des secrets de famille et la résilience
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Les parents : tabous, non-dits, choses tues / 



refoulées
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L’enfant


Le poids des secrets de famille et la résilience (Serge Tisseron) ‒ Solutions
Les parents : tabous, non-dits, choses tues / 



refoulées, secrets de famille
= des traumatismes privés ou sociaux
= des souvenirs / sentiments refoulés car 


Réactions de l’enfant :

 ressentis comme trop dangereux



- l’incompréhension
(








- des questions, des doutes

· le silence






- des sentiment de culpabilité
· des propos énigmatiques




   (l’enfant se sent responsable de 
· des larmes, des colères sans motif apparent


    la souffrance des parents)
· des attitudes, des gestes, des mots / lapsus 


- la perte de la confiance en ses 

émotions déplacés et contradictoires



   parents / aux enseignants

(= des « suintements » du secret)



- la perte de la confiance en soi

L’enfant (petit)







             reprend les tabous, les 





         perturbations des parents






         et crée de nouvelles 






        situations de secret (qu’il 





     peut contrôler)









MAIS
plus tard, on peut évaluer et surmonter 
les traumatismes. 
  [( la résilience]
« Un secret » : La résilience

III. Thema « La résilience »

Die Behandlung des Themas « La résilience » empfiehlt sich am Ende der Lektüre „Un secret“ von Philippe Grimbert, nach der Erarbeitung von „Le poids des secrets de famille.“
Unterrichtsmaterialien: 
· Ein Schwamm, ein Zweig / Grashalm (ein Kaugummi, ein Blatt Papier,…), evtl. ein (dünnes) Glas, eine Banane
· Die Texte (s.u., Aufg. 5), als Arbeitsblatt ausdrucken bzw. im Internet konsultieren lassen.

IV. « La résilience » ‒ Vorgehen im Unterricht 

1. L-Demonstration: 
    a. Résistance aux pressions

· 
Schwamm zusammendrücken, wieder loslassen

· 
Zweig biegen, knicken 

· 
(Papier biegen, knicken, zerknüllen; Kaugummi knicken, darauf beißen; Banane knicken)

·     b. Résistance aux chocs
· 
Schwamm fallen lassen / drauf hauen 

· 
Was würde passieren, wenn man das Glas fallen lassen (auf den Kaugummi / das Glas / die Banane draufhauen) würde?

· 
( Was zeigen diese Experimente über die verschiedenen Materialien?

2. Begriff Resilienz / la résilience in der Physik
a. TA : La résilience (physique)
= l’aptitude d’un corps à résister aux pressions ou aux chocs et à reprendre sa structure initiale.
b. Vok.: faire preuve de résilience, être résilient,e 
c. ggf. Hinweis auf den Gebrauch des Begriffs in der Ökologie etc.; s. Wikipédia
d. ggf. Hinweis auf lat. resilire ‒ zurückprallen, -springen, sich zusammenziehen

3. Une personne peut-elle aussi être (plus ou moins) résiliente psychiquement, selon vous ?
(Meinungsäußerungen, ohne L-Kommentar); ggf. Impuls: Zitat Serge Tisserons, « Le poids des secrets de famille » (letzte Zeilen : « il est toujours possible d'évaluer et de surmonter leurs effets »). 

4. Le roman « Un secret » (mündlich)
a. Maxime, le père du narrateur se suicide ‒ pourquoi ? (ggf. kurze Wiederholung der Vermutungen und der -kontroversen- Diskussion darüber)
b. Son fils -le narrateur-  ne se suicide pas ‒ pourquoi ? (unkommentierte Meinungsäußerungen)

5. Textarbeit

a. Résumez l'introduction et la première partie du texte (« La résilience, c’est-à-dire ? ») pour donner une définition de la résilience.

b. Nommez les facteurs qui facilitent la résilience. Résumez la première partie du texte (« Extrait »).

6. Vu sous l’angle de cette analyse, comment peut-on interpréter le suicide de Maxime ?
7. Rédaction :
Imaginez d’être expert(e) en résilience. Dans une conférence, vous présenterez le cas du narrateur. Rédigez votre discours.
Vorher ggf. Stichwortsammlung in KGA / Klasse 
8. Vorbereitung der Aufg. 9 (Discussion / rédaction) :
Folie / Arbeitsblatt „Les secrets de famille“, 3. Grafik unten: 
Le narrateur a dévoilé au public le secret du possible suicide d’Hannah en publiant le nom et la photo de Simon dans le « gros livre noir » des Klarsfeld et en écrivant le roman. Comment représenter cela sur la fiche ?
( Mit Hilfe der Folie demonstrieren: das geschlossene Dreieck in der 3. Grafik muss aufgebrochen / (teilweise) gelöscht werden.
9. Rédaction (ou discussion) : Le narrateur doit-il dévoiler les secrets de famille à sa fille Rose ? Discutez le pour et le contre.

Der Begriff Resilienz ist eher verhaltenspsychologisch orientiert. Aus klassischer psychoanalytischer Sicht handelt es sich bei ihren Methoden aber um Verdrängung, man beschäftige sich mit Symptomen statt mit den Ursachen des Leids der Betroffenen. Verhaltenspsychologen gehen dagegen davon aus, dass das auslösende Ereignis an sich weniger wichtig ist, als dass aus der Erinnerung eines traumatisierten Individuums erst einmal die emotionale Ladung herausgenommen wird und die Betroffenen stabilisiert und seelisch gestärkt werden müssen, um ein besseres Leben führen zu können. Sie müssen nicht eine absolute „Wahrheit“ finden. Wie viel Wahrheit die Betroffenen aushalten, bestimmen sie selbst. Traumata können aber nicht immer oder vollständig überwunden werden (dies auch als Kritik an Tisseron, S. 3 unten). Für eine Vertiefung (Referat, Präsentation) können ggf. Schülerinnen und Schüler sorgen, die einen Psychologiekurs belegt haben.
La résilience ‒ Lösungsvorschläge

Définition / TA : Le ressort intime face aux coups de l’existence o.ä. (Nr. 5.a.)
Les facteurs de résilience (Nr. 5.b.)
a. Vorschlag für einen ausführlichen TA
· la force intérieure : la confiance en soi, la disposition à l’optimisme, la curiosité et l’ouverture au monde

· l’appui de l’extérieur comme la sécurité affective trouvée dans l’enfance, les familles et les écoles qui procurent soins et soutien et donnent aux enfants l’occasion de participer et de contribuer, les amis, les voisins, les médecins et les institutions d’aide sociale en général

· l’apprentissage à partir de l’expérience acquise de résoudre des problèmes et l’aptitude à entretenir de bons rapports humains.

b. Kurzfassung : nur die hier in a. kursiv geschriebenen mots-clés.

Le suicide de Maxime ‒ suppositions (Nr. 6.)
Hinweis : Es ist schwierig, Belege im Roman zu finden, da die Leserin / der Leser nur die subjektive  Perspektive des Erzählers kennt.

· Il se considère comme une victime

· les traumatismes de la Shoah et de la guerre non guéris

· la perte d’Hannah et de Simon, d’autres parents et amis

· il se sent coupable

· le désespoir de voir Tania paralysée (désespoir d’autant plus fort que contraire à son culte du corps)

· sa « détresse » 170,1

· il ne parle pas de ses traumatismes

· des mauvais rapports avec son fils (il le méprise…)

· il ne cherche pas d’appui extérieur

· il ne se reconstruit pas 

· …

Stichwortsammlung (Vorarbeit zu Nr. 7 / Rédaction)

Auch möglich als Fortsetzung des TA « Le poids des secrets de famille (Serge Tisseron) »

Le cas du narrateur (TA)
Il se considère comme un « blessé de l’âme » (p. 168,10), pas comme une victime. Il fait preuve d’une grande résilience :

· il dispose d’une force intérieure (ex. : la bagarre avec le capitaine de l’équipe de foot ; le courage de vouloir tout savoir ; il écrit un roman, ce qui a aussi une fonction thérapeutique pour lui : le secret ne peut plus lui nuire ; p. 157,9 : « Savoir qu’ils avaient été assassinés … me soulagea d’un poids. » ;  …)

· il bénéficie d’appuis extérieurs (Louise (p. 158), les Klarsfeld, l’université,…)

· il fait des apprentissages (des recherches sur sa famille, sur l’histoire, sur la Shoah, des études de psychanalyse (p. 158,3)

Il peut se détacher de son histoire personnelle et avancer.

Au-delà d’une résilience purement individuelle, il met l’histoire de sa famille au grand jour et rend à Simon la dignité humaine 

· en publiant le nom et la photo de Simon dans le « gros livre noir » de S. Klarsfeld, tombeau symbolique de Simon (p. 172)

· en écrivant le roman, autre tombeau symbolique de Simon.

C’est un témoignage historique qui peut aider d’autres victimes (p. 158,9s.) et contribuer à prévenir d’autres génocides.


	Il se reconstruit lui-même et est capable de transmettre la mémoire (à sa fille Rose, à la société).


Danach Folie „Les secrets de famille“: Veränderung der 3. Grafik (Nr. 8), passend zum Schlusssatz « plus tard, on peut évaluer et surmonter les traumatismes » der Folie « Le poids des secrets … » und ganz unten Eintrag von: ( la résilience.
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